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Pour une Société “Fair Play compris”  
Ou  
La particulière responsabilité des Mondes du sport 
 

Tout ou presque a été dit, écrit, 
commenté, analysé sur notre Société 
européenne et belge de ce début du 
21è siècle, une Société sans réels 
repères, en recherche d’équilibres, 
orpheline de Valeurs. 
 
Toutes ses composantes ont, à un 
moment ou un autre, été pointées du 
doigt comme LES coupables que ce 
soit les “Politiques” incapables 
d’anticipation donc de vision, 
l’enseignement sous toutes ses 
formes et ses impossibilités à 
répondre à tous les défis, le monde du 
travail (et du non-travail) plus 
inégalitaire que jamais, la 
cohabitation et le chocs des cultures 
brasées par nos compatriotes chaque 
jour plus multiculturels. Et je m’arrête 
là. 
 
Il y a notamment et notablement “un 
Etat” (dans l’Etat) qui s’est abstenu de 
prendre part à ce nécessaire débat; qui 
représente directement et 
indirectement un Belge sur 2. 
 
Je vous ferai grâce du calcul fin pour 
arriver à ce pourcentage incroyable 
évoquant rapidement et sans y 
toucher les quelque 2 millions de 
pratiquants “enregistrés 
officiellement” càd ceux qui ont et font 
acte d’inscription dans un club, au sein 
des fédérations sportives et leurs 
ligues.  
 
Je le doublerai sans vergogne pour 
embrasser ces univers des nouveaux 
sports ou activités physiques qui se 
développent au rythme du génie 
créatif ou des circonstances (street 
sports, beach sports, sports extrêmes) 
ou surtout des tendances et donc des 
marketings qui envoient dans nos 
rues, sur nos RAVeL, dans nos forêts, 
dans nos salles dites de “fitness”, des 
centaines de milliers de mollets 

courant, pédalant, marchant, 
sautillant à la recherche d’une autre 
condition physique, d’un chrono 
(inutile sauf le défi), de sensations 
aussi nombreuses que ténébreuses. 
 
Je n’omets que par distraction les 
dizaines de milliers de jeunes à l’école 
et leurs heures parcimonieuses 
dédiées à l’éducation physique ou à la 
“natation” mais qui font acte, à ces 
instants-là, de sport ou d’activité à 
caractère sportif. 
 
Et j’y inclurai ces masses de supporters 
qui peuplent nos stades, arènes, salles 
de sport pour y apporter leurs voix, 
leurs encouragements, leurs … 
débordements; qu’il s’agisse des 
matches de play off ou de U8 (càd 
moins de 8 ans), de championnat ou 
de gala, de jeunes ou de 
professionnels. 
 
Eh oui j’ai même failli oublier les fans 
de salon ou de buvettes, d’esplanades 
ou places communales qui s’y 
retrouvent pour “communier” avec 
leurs équipes favorites devant nos 
grands écrans. 
 
Je disais “50% de la population belge”; 
je persiste et je signe. 
 
Des codes et des règles pour agir 
 
Des cartes vertes, jaunes et rouges aux 
mêmes conséquences en foot’, rugby, 
volley, handball, hockey; un “100m” 
qui mesure la même distance à Bertrix 
et à Los Angeles; un corner qui se 
donne systématiquement au point de 
corner au Standard de liège, au Real 
de Madrid ou au Sanfrecce Hiroshima 
(club champion du Japon); un smash 
en dehors des lignes en tennis, en 
volley, en badminton; un ippon et un 
KO compris par tous en judo ou en 
boxe; un anneau de vitesse à prendre 

dans le même sens que ce soit sur piste 
pour le cyclisme, sur glace pour le 
patinage de vitesse ou le short track ou 
sur synthétique pour l’athlétisme; des 
commandements universels “à vos 
marques”, “allez”, un coup de sifflet, 
des bras d’arbitres levés; et des 
dossards, des numéros matricules, des 
plaques pour cadres de vélos, des 
maillots numérotés, rien n’est mieux 
balisé, codifié, réglé universellement 
que le Sport.  
 
Et chaque sport a ses règlements 
sportifs, ses “traductions” par types de 
compétition, ses applications 
mondiales déclinées régionalement, 
nationalement et localement. 
 
Des Mondes chaque fois différents qui 
se vivent en parallèle sauf tous les 4 
ans pour se retrouver aux Expositions 
Universelles des Talents Sportifs 
appelées plus simplement “Jeux 
Olympiques” (ou “Jeux Mondiaux” 
pour les sports qui font l’anti-chambre 
des JO). Et tous les 60 mois donc on vit 
au rythme de tous ses signes 
caballistiques réunis en une seule ville, 
tous ces gestes et sanctions englobés 
dans des rituels répétés dans les 200 
pays membres de cette extrême 
confrérie du Sport. 
Ici tout est langage unique; ici chaque 
sport est culte; ici la règle est d’or. 
Doit-on le regretter et le dénoncer ? Je 
suis d’accord pour dire que c’est peine 
perdue.  
 
Alors profitons-en; profitons que par 
strate (dans ce cas-ci chaque sport) 
dans chaque “univers sportif”, tout le 
monde est d’accord de confronter ses 
sportifs suivant les mêmes règles, les 
mêmes usages pour participer où que 
le sportif soit, à de mêmes épreuves. 
 
Et qui dit “règles” dit aussi attitudes à 
avoir par rapport à cette dites règles; 
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qui dit “code” dit encore 
comportements à adopter pour s’y 
conformer. 
 
Cela donne in fine le cadre global des 
Valeurs auxquelles 50% de la 
population belge (voir plus haut) n’a 
pas assez conscience qu’elle y souscrit; 
“obligatoirement”.  
 
Passer de ces Valeurs induites à des 
Valeurs portées, voilà ce à quoi cette 
“moitié” de Société doit s’atteler; elle 
en a les moyens; elle en a surtout 
l’obligation. 
 
Des responsabilités sociétales à la 
mesure de ces chiffres  
 
Quoi de plus appréciable que l’esprit 
d’équipe, la fraternité, la solidarité, 
l’engagement, le jusqu’auboutisme 
présentés dans un écrin de fair play.  
 
Ce sont les maîtres mots de l’univers 
sportif; y voyez-vous des 
contradictions avec ce qui 
naturellement doit animer notre 
société dans son ensemble; moi pas. 
Alors par extension pourrait-on 
déclarer que raviver, nourrir et 
déployer ces préceptes plus 
intensément dans la Société des 
Sportifs (ces fameux “50%”) aura 
inévitablement un effet sur les 50% 
autres; je le crois. 
 
Pour ce faire demandons (n’exigeons 
pas, leurs codes, règlements, 
constitutions, programmes sont déjà 
assez contraignants comme cela): 
- Aux fédérations sportives de prévoir 
un “volet” sociétal à leurs plans en tous 
genres à inculquer à leurs pratiquants ; 
- Aux entraîneurs, coachs, animateurs 
de redonner du sens social à la 
pratique sportive et de la force aux 

attitudes et comportements à 
déployer ; 
- Aux écoles et aux prof’ d’éducation 
physique de savourer chaque début 
d’activité en (re)proposant le fair play 
comme socle de la leçon ; 
- Aux organisateurs de spectacles 
sportifs en tous genres de ne pas faire 
l’économie de la nécessaire promotion 
de ce qui fera du rassemblement qui 
les occupe, un moment aussi de 
convivialité, donc de savoir être ; 
- Aux médias d’avoir l’audace de 
souligner la beauté de l’esprit du sport 
et donc des gestes en découlant, 
autant que de la volée réussie, de 
l’arbitrage défaillant, du chrono 
réalisé ; 
-  Aux “politiques” pour que leurs 
propositions ou projets englobent 
chaque fois que faire se peut, cet 
accent “valorisant” sans oublier leurs 
propres attitudes face à leurs 
adversaires ; 

-   Aux parents de vérifier la force 
incontestable de l’encouragement à 
leur progéniture sportive plutôt que la 
critique (restons courtois) à l’encontre 
de “tout ce qui bouge” sur et autour 
des terrains de sport ; 
-  Aux pratiquants bien sûr à apprécier 
l’instant du sport pratiqué avec autrui 
qu’il soit partenaire ou adversaire 
rendant ainsi toute sa dimension à la 
“troisième mi-temps”, le “19è trou”, 
“le 5è quart temps” ; 
-  Aux Citoyens (sportifs ou non bien 
sûr; en cette matière pas d’ostracisme) 
où qu’ils soient, dans le trafic, dans les 
grandes surfaces, dans les transports 
en commun, au boulot, à considérer 
que ces “terrains de sport très 
particuliers” sont nourris de cette 
même dynamique de savoir (bien) 
vivre ensemble. 
 
Pour les “François Englert, Marie 
Gilain, Benoît Poelvoorde, Stromae ou 

Alechinsky” du sport, un rôle crucial à 
jouer (bien et vite). 
 
Champions et médaillées olympiques 
(si!si! la Belgique en compte), 
Champions du mondes ou “argent et 
bronze” (nous en avons à la pelle), 
Vedettes emblématiques de nos 
sports toutes disciplines confondues 
ainsi que ceux de nos championnats en 
Belgique, en Premier League, dans le 
toto calcio ou Championnats 
étrangers nourrissant les équipes des 
Diables Rouges, des Red Panthers, des 
Yellow Tigers, des Belgian Tornedos, 
etc, ils et elles sont des Ambassadeurs 
détonnants, suivis par des millions de 
fans, d’amis facebookiens, de 
twitteurs, de journalistes et de 
chroniqueurs. 
 
En un tournemain ils suscitent 
passions et commentaires, émotions 
et discussions; leurs comportements, 
leurs gestes même les plus anodins 
parfois emportent tout sur leurs 
passages; ils et elles provoquent ainsi 
des mimétismes;  
 
Qu’ils soient donc aussi de la partie 
pour dispenser et diffuser ces Valeurs, 
qu’ils soient actifs sur tous les terrains 
(de l’école aux vestiaires des plus 
jeunes sportifs, des tribunes publiques 
aux colonnes des journaux, de leurs 
blogs à leurs prises de position), pour 
que notre Société (je veux parler de 
tous ces Humains qui passent un 
temps éminemment court sur la 
planète avant de s’éclipser) 
(re)devienne Fair Play admis, cette 
notion intangible et en même temps 
tellement forte, qui a en elle toutes les 
“vertus”. 
 
Fair Playons donc; ça fait (et fera) 
tellement de bien.

 
 

Philippe Housiaux Olympien,  
Président du Panathlon Wallonie-Bruxelles, Citoyen du Monde et du Sport 

  



 

 

 

 

Le Concept 

Force est de constater que les gestes et comportements Fair Play sont trop souvent minimisés, voire parfois 

même oubliés alors qu’ils représentent les fondements mêmes de toute pratique sportive. Depuis 2010, les Prix 

Panathlon du Fair Play récompensent les gestes et autres actions qui illustrent et participent à la beauté du sport. 

 

Tout au long de l’année, l’association Panathlon récolte avec la plus grande attention les gestes et comportements 

Fair Play des sportifs de la Fédération Wallonie-Bruxelles et de la Région bruxelloise. Ces candidatures peuvent 

être soumises par des clubs, des fédérations, des arbitres, des mandataires locaux ou toute autre personne 

concernée par la pratique sportive. En chaque début d’année, ces candidatures sont soumises à l’analyse d’un jury 

indépendant et présidé par une personnalité (proche) du monde du sport. 

 

Ces prix s’adressent à tous les sportifs francophones, quels que soit leur discipline, leur niveau ou leur âge.  

 

En remettant ces prix du Fair Play, le Panathlon Wallonie-Bruxelles a la volonté de rappeler à tous que le sport, 

au-delà des victoires et des podiums, véhicule de belles valeurs positives qui se doivent d’être montrées en 

exemple. 

 

L’Edition 2016 

Pour cette année 2016, ce sont 65 candidatures de grande qualité, authentiques témoignages d’actes de Fair 

Play, qui nous sont parvenues de toutes les provinces francophones et de la Région bruxelloise.  

 

 

 

 

L’ensemble de ces candidatures a été 

soumis au vote d’un Jury qui s’est 

réuni le 23 janvier 2017 au bureau du 

Ministre Fédéral en charge de la 

Mobilité, M. François Bellot (dont la 

ville – de Rochefort - accueillera la 

cérémonie de remise des prix).  

 

 

 

 

 

 

Cette année, le Jury était composé de personnalités du monde du sport et des médias. 

 

  

Les Prix Panathlon du Fair Play  
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De gauche à droite : 

 Maurice LOISEAU, Président de Sportpresse, Association des journalistes sportifs ; 

 André STEIN, Président de l’Association Interfédérale du Sport Francophone (AISF) et de l’Association 

Francophone de Tennis (AFT) et Administrateur du COIB; 

 François BELLOT, Ministre fédéral en charge de la Mobilité et Bourgmestre en titre de la Ville de 

Rochefort, Président du jury 2016 ; 

 Philippe HOUSIAUX, Président du Panathlon Wallonie-Bruxelles et Membre du Conseil du Comité 

International pour le Fair Play ; 

 Max MARSILLE, Olympien aux JO d’été d’Helsinki en 1952 et Administrateur du Panathlon Wallonie-

Bruxelles ; 

 Alain VAN STEENSEL, Président de l’Association des Etablissements Sportifs (AES) ; 

 Manuel JOUS, Journaliste sportif à la RTBF ; 

 Jérôme ROBYNS, Project Manager à la Ligue Francophone de Hockey (LFH) et Administrateur du 

Panathlon Wallonie-Bruxelles 

 

 

Les candidatures ont été classées selon les catégories suivantes : 

 
1. Catégorie « Geste Fair Play réalisé par un sportif ou une équipe de – 18 ans »;  

2. Catégorie « Geste Fair Play réalisé par un sportif ou une équipe de + 18 ans »;  

3. Catégorie « Personnalité Fair Play » ; 

4. Catégorie « Promotion du Fair Play ». 

 

Pour la désignation des lauréats, le jury s’est basé sur des critères d’attribution validés par le Comité International 

pour le Fair Play (CIFP) que vous pouvez consulter sur notre page www.panathlon.be/fairplay. 

  

http://www.panathlon.be/fairplay
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Le Palmarès 

 Lauréats de catégorie « Geste Fair Play de sportifs âgés de – de 18 ans » 
Les jeunes participants du FFYB Opti Tour 2016 

Fédération Wallonie-Bruxelles – Voile  

Nicolas ANCIAUX, Gauthier BELIN, Félix 

BOEDT, Yannick BOGBA MOUYENGA, Victor 

CAMBIER, Amélie et Camille CHABOT , Paul 

CORNET, Julie et Caroline DONNEAUX, Sarah 

DOSSOGNE, Solange DRUART, Ludovic DURY, 

Marine et Romane GEIRNAERT, Vadim GOFFIN, 

Timéo GOSSELAIN, Sacha HOFMANS, Axel et 

Gwenaël HOLDERBEKE, Yuya LONFILS, Horatio 

MAES, Mattéo MUSSO, Marius NOEL, Hugo 

ROGERS, Magali et Emilie ROUCHET, Nathan 

ROUSSELLE, Gabriel SEYLER, Moira TEMARA, 

Loïc VAN ROYE, Elise et Juan VERCRUYSSE. 

 

 

L’Opti Tour est un circuit découverte de la compétition constitué de 5 régates sur support ‘Optimist’, se déroulant 
à Bruxelles et en Wallonie, au sein des clubs affiliés de la FFYB et labellisés « écoles de voile ». Ce circuit donne 
l’occasion à des jeunes n’ayant jamais participé à des compétitions, ou à des compétiteurs débutants, de s’y 
essayer sur différents points d’eau, tout en découvrant de nouveaux clubs et de nouvelles personnes.  
 
L’édition 2016 fut un succès tant par le nombre de participants (avec pas moins de 33 inscrits, le double de l’année 
précédente), que par l’attitude des sportifs sur l’eau ! En effet, c’est le spectacle, l’enthousiasme et la ténacité qui 
furent les maîtres mots. Les jeunes régatiers n’ont en effet pas ménagé leurs efforts dans des conditions parfois 
difficiles et face à un vent soutenu. Mais le plus remarquable a peut-être été le fait que, bien que lancés dans le 
grand bain de la compétition, ils  n’aient pas manqué de faire preuve de Fair Play !  
 
En effet, lors de la 3e manche à Liège, 20 jeunes étaient ainsi présents pour seulement 10 bateaux. Deux poules 
de 10 ont donc été constituées. Deux participants se partageaient donc un bateau et chacun naviguait une fois sur 
deux. Si l’on pouvait craindre que le temps paraisse long pour les jeunes en attente sur le ponton, il n’en a rien été. 
Après avoir préparé le bateau ensemble (montage du mât, de la voile, etc.), ils ont suivi la course avec grand 
intérêt, encourageant avec force leur binôme (et pourtant adversaire) et poussant chaque participant à se 
surpasser. Une fois la course terminée, tous les jeunes sans exception ont aidé à sortir de l’eau tous les bateaux, 
défaire le mât et la voile, et les préparer pour le transport et la prochaine manche à venir. 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

  

Précision du jury : 
Alors que dans le sport, on dissocie très souvent l’esprit de compétition du Fair Play, ces 
jeunes nous ont prouvé que ces deux notions sont bien complémentaires. L’envie de faire 
de son mieux et de réussir étaient bien présents dans les esprits mais partagée avec 
l’envie de voir chacun évoluer et s’amuser. Confrontés à un problème, les jeunes 
régatiers n’ont pas hésité à laisser de côté la compétition et à faire preuve d’engagement 
et de positivisme pour que tous puissent participer. Un bel état d’esprit et des valeurs 
positives fortes que le jury a souhaité récompenser dans un sport rarement médiatisé. 
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 Lauréats de la catégorie « Geste Fair Play de sportifs âgés de + de 18 ans » 
Michel GARCIA -  28 ans – Charleroi – Province de Hainaut – Boxe 

James HAGENIMANA – 30 ans – Région bruxelloise – Boxe 

 
Quand la Boxe vous donne des frissons. C'est un des 

moments forts du gala qui s’est déroulé ce samedi 17 

décembre 2016 au Spiroudome de Charleroi. Michel 

Garcia (short blanc et rouge) et le détenteur du titre 

avant le combat, James Hagenimana (short noir et 

blanc), combattaient pour le titre de Champion de 

Belgique des poids moyens. Après 8 rounds acharnés, 

Garcia inflige un KO aussi beau qu'impressionnant à son 

adversaire.  

 
 

Ensuite, le vainqueur va essuyer le visage de celui à qui il vient de sérieusement "faire tourner la tête" et le prend 
dans ses bras. Quelques secondes plus tard, le juge annonce le vainqueur (sous les applaudissements du perdant) 
et James Hagenimana tient lui-même à remettre la ceinture, qu'il détenait jusqu'à ce moment, au nouveau 
Champion de Belgique, Michel Garcia. Le combat était beau, les boxeurs étaient bons, la victoire est brillante, la 
défaite est digne et notre émotion, réelle.  
 

 

 

 

 

 

 

 Lauréate de la catégorie « Personnalité Fair Play » 
Lara VANDERLINDEN -  37 ans – Liège – Province de Liège – Para Escrime 

 

C’est en septembre 2014, après un grave accident, que Lara découvre l’escrime. 

Malgré ses ennuis de santé, elle participe à différentes compétitions Provinciales, 

Nationales et Internationales, avec un palmarès impressionnant après seulement 

quelques mois de pratique : 1ère   au Championnat de la Province de Liège en 

2014 ; 2ème au  Championnat de la Province de Liège en 2015 ; 1ère  au 

Championnat de la Province de Liège en 2016 (+ 2ème au général) ; 2ème  au 

Tournoi International NOTGER (Liège) ; Tableau de 16 à International de 

Villemomble (France) ; Ou encore ¼ de finale International de Fréjus (France). 

Mais au-delà des résultats, Lara s’est engagée dans le comité du Cercle Royal 
d’Escrime de la Sauvenière pour promouvoir ce sport, son sport, avec ou sans 
handicap.  
 

Comme le précise son président, Lara est une battante, une fille formidable, un réel modèle pour tous.  

Précision du jury : 
La boxe… une discipline dure et violente où les beaux coups, techniques et puissants, 
sont attendus. Et pourtant, cela n’empêche en rien à des beaux gestes de se produire. 
Preuve que les sports de combat sont loin d’être dénués de sportivité. En récompensant 
ces 2 boxeurs, le jury a ainsi voulu honoré des sportifs de grande classe pour qui l’enjeu 
n’annihile pas toute forme de respect. 
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En dehors de l’escrime, elle pratique aussi le hockey sur glace en luge. 
 

 

 

 

 

 

 

 Lauréat de la catégorie « Promotion du Fair Play » 
L’US Neufvilles -  Province du Hainaut – Football 

Club pilote de la campagne « Parents Fair Play » 

 

L'US Neufvilles, ce n'est pas moins de 400 affiliés dont 
300 jeunes âgés de 5 à 21 ans. 

Depuis sa création, le club s'enorgueillit de compter, 
au sein de ses équipes premières, bon nombre de 
joueurs formés au club. En effet, la priorité du club est 
de placer chaque jeune, sans créer la moindre 
différence entre eux, au centre de ses préoccupations 
et ce afin de participer activement à l'épanouissement 
individuel de chacun et de remplir ainsi au mieux le 
rôle social qui doit être le sien. L'élitisme et la 
« championnite » sont bannis au profit de valeurs 
essentielles telles que respect, entraide, ouverture, 
éducation.  

 
Depuis 2015, l’US Neufvilles fait partie des 20 clubs pilotes en Fédération Wallonie-Bruxelles pour le projet 
“Parents fair-play”, projet initié par le Ministre des sports René Collin et développé par Thomas Chatelle, ancien 
joueur professionnel et membre de l’Association des Clubs Francophones de Football (ACFF). 
Il s'agit, par cette campagne, de responsabiliser les acteurs des clubs, et les parents en particulier, sur la 
problématique de la violence verbale et physique autour des terrains de foot et de susciter un climat Fair Play dans 
les clubs.  
 
Un parent Fair Play par équipe joue désormais ce rôle d'exemple et de conciliateur autour des terrains. Les clubs 
participants s'engagent également à promouvoir le respect de tous les acteurs (adversaires, coéquipiers, arbitres, 
parents, ..) en construisant une charte Fair Play propre au club.  
 

  

Précision du jury : 
Le jury a vu en Lara une sportive avec un grand S ! Donnant le tout pour le tout, et se 
dépassant à chacun de ses combats, elle a surtout à cœur de mettre en lumière son sport, 
son club et ses pratiquants. Le jury a ainsi voulu honorer les valeurs d’exemple et 
d’engagement. 

 

Précision du jury : 
L’engagement d’un club local visant à changer en profondeur l’attitude et l’esprit des 
parents supporters. Une initiative qui a marqué le jury ; qui, en décernant ce prix à l’US 
Neufvilles, a voulu mettre en avant les notions de sensibilisation, d’éducation et de 
Vivre-ensemble inhérentes au sport. 
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 Prix spéciaux du jury 
Béatrice de LAVALETTE -  18 ans – Région bruxelloise – Equitation 

 

 Béatrice est une des plus gravement blessées des attentats de Bruxelles. 
Après 1 mois passé dans le coma, des brûlures, des multiples interventions, et 
désormais amputée des deux jambes, elle a le caractère et la volonté des 
personnes qui tiennent plus que tout à la vie et à leur passion. En septembre 
dernier, elle est ainsi remontée sur son cheval, son fidèle compagnon 
‘Delegada’. Aujourd’hui, c’est avec un nouvel objectif qu’elle reprend les 
entraînements : avec le soutien de Ligue Nationale Handisports et quelques 
membres de l’équipe de Rio 2016, Béatrice souhaite intégrer une équipe 
équestre des Paralympics et participer aux prochains jeux paralympiques. 
 
Une leçon de courage, mais aussi de persévérance, d’abnégation, et de 
solidarité. Des valeurs que seul le sport peut diffuser… 
 

 

 

 

 

 

 

 

Gérard ZICOT  – 54 ans – La Bruyère – Province de Namur – Course à pied 

Thierry BERGER 43 ans– Fernelmont - Province de Namur – Course à pied 

 

 

Au cours d’un jogging se déroulant à Aisch-en-Refail, en pleine compétition, un 
coureur participant, Jacques Mamère, s’écroule, victime d’un arrêt cardiaque. Cela 
s’est déroulé en pleine campagne, loin de toute habitation, dans des conditions 
météos exécrables. Gérard et Thierry n’ont pas hésité à s’arrêter pour pratiquer à leur 
‘concurrent’ un message cardiaque ; ils l’ont également insufflé et cela, durant 12 
minutes, le temps que les secours arrivent. 
Jacques a donc été bien pris en main par le SMUR et s’en est sorti. Gérard, Thierry et 
Jacques sont aujourd’hui devenus de très bons amis. Gérard et Thierry ont, pour cet 
acte, été désignés « Chevalier du Cœur » par la Ligue cardiologique belge. 

 

 

Précision du jury : 
Comment ne pas être ému par le courage et la volonté de vivre de Béatrice ? Par cette 
récompense, le jury a souhaité témoigner de la force du sport comme moyen de renaître 
à la vie, et mettre en lumière le courage sans limite d’une jeune fille portée par son amour 
pour son sport (et son animal compagnon de vie). 

 

Précision du jury : 
Le sport représente une véritable école de la vie. Et celle-ci ne tient parfois qu’à un fil… 
Celui de la solidarité et de la fraternité entre sportifs. L’histoire de ces joggeurs a marqué 
le jury qui a souhaité ainsi saluer un véritable acte citoyen. 
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 Prix de la Fédération des Télévisions locales 
La Fondation Rudi von Sternberg  

Pour l’organisation du Jogging de l’Abbaye 

 
Cette année 2017 a vu naître une collaboration entre le Panathlon Wallonie-Bruxelles et la Fédération des 

Télévisions locales, et ce, pour assurer et accroître la promotion des valeurs du sport. 

Dans le cadre de ce partenariat, la Fédération des Télévisions locales a souhaité participer activement à cette 

campagne des Prix du Fair Play Panathlon 2016, en proposant ce prix particulier décernée à la Fondation Rudi von 

Sternberg. 
La fondation Rudi Von Sternberg a été créée en 2013 à l’initiative des 
proches de Mr Rudi Von Sternberg en faveur de la recherche médicale 
contre le cancer. 
Parmi ses activités, la fondation a ainsi créé ce jogging annuel sur la 
commune de Rochefort. Cet événement permet aux coureurs de pratiquer 
leur sport de prédilection, mais aussi de sensibiliser les personnes à la lutte 
contre le cancer. A cette occasion, l’accent est mis sur le plaisir, le fair-play 
et la convivialité pour une cause caritative. 

  

 

 Les lauréats internationaux 

 
Pour certains sportifs, la compétition, les résultats et les podiums ne sont pas au-dessus de tout. La solidarité, la 
sportivité ou encore l’entraide leur permettent ainsi de vivre leur sport de la plus belle des façons : en total respect 
et en adéquation avec leurs valeurs et leur engagement.  
Cette année olympique a ainsi été le théâtre de très beaux gestes au très haut niveau. Par ces trois mises à 
l’honneur particulières, le jury a voulu insister sur la valeur d’exemple de ces très grands sportifs. 
 
 

Nikki HAMBLIN (NZL) et Abbey d’AGOSTINO (USA)  – série du 5.000 m des JO de Rio – Athlétisme 

 

 
Alors que le sport mondial a été en 2016 plus que secoué par des 

affaires liées au dopage, le Comité International Olympique a 

décidé, avec le concours du Comité International du Fair-Play, de 

mettre en avant des athlètes qui ont démontré le plus de Fair 

Play durant les Jeux Olympiques de Rio.  
 
A l’occasion des séries du 5000m, une chute met la Néo-
Zélandaise Nikki Hamblin à terre et, dans la foulée, l’Américaine 
Abbey D’Agostino également après environ 3000m.  
 
Touchée au genou, cette dernière n’est pas en mesure de repartir 

mais va tout de même finir la course, aidée par Nikki Hamblin, qui a sacrifié ses chances de qualification pour aider 
Abbey D’Agostino à aller au bout de ce 5000m. Un geste qui a ému l’IAAF qui a décidé de repêcher les deux 
athlètes pour la finale, que Nikki Hamblin terminera à la dernière place.  
 

  

http://www.fondation-rvs.lu/index.php
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Nafissatou THIAM (BEL)  – finale de l’heptathlon des JO de Rio – Athlétisme 

 
 
A Rio, notre championne olympique a fait preuve une 
nouvelle fois de son esprit plus que Fair Play. 
A l’épreuve du saut en hauteur, Nafissatou fait un saut 
remarquable, à son 1er essai, à 1m98. Un record personnel 
qui, à ce moment-là ; lui permettait de prendre la tête du 
concours. Mais au lieu de rester sur le banc, « Nafi » n’a 
pas hésité à encourager son adversaire Katarina Mary 
Johnson-Thompson qui réussissait finalement, quelques 
secondes plus tard, à son deuxième essai la même 
performance.Les deux athlètes remporteront finalement 
ex aequo cette épreuve. 

 

 

Joachim GERARD (BEL)  – demi-finale des Jeux Paralympiques de Rio – Tennis 

 

Lors des Jeux Paralympiques de Rio, Joachim, 28 ans, s’est 

facilement qualifié pour les demi-finales du tournoi de 

tennis en fauteuil roulant. Opposé au jeune joueur 

britannique Alfie Hewett, contre qui il n’avait presque 

jamais perdu, ses chances étaient réelles.  

Déchainé, Hewett, a enchainé des superbes coups. 
Plusieurs fois pendant le match, Joachim a applaudi les 
coups gagnants de son adversaire.  
 
 

Après sa défaite, le privant de finale, Joachim a su rapidement digérer sa déception pour à nouveau applaudir son 
adversaire et faire une belle accolade au filet.  

 

Le Trophée 

Réalisée par l’artiste-sculpteur belge figurative symbolique Isabelle de Bellefroid, 

cette œuvre exprime le soutien de chaque individu au travers de ses différences.  

 

« Chaque main est différente : l’une plus forte, l’autre plus fragile. L’une plus parfaite, 

l’autre moins. L’une plus tenace, l’autre plus souple dans la prise... La perfection 

n’existant pas, cette œuvre nous invite à l’échange, au respect de l’autre, au 

« main »tien et respect d’une règle commune : le Fair Play. » 
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La Cérémonie - partenaires 

Les candidats et lauréats ont été mis à l’honneur le mercredi 15 

mars 2017, au Centre Culturel des Roches de Rochefort, lors d’une 

cérémonie organisée en collaboration avec la Ville de Rochefort.  

  

 

Les montages vidéos ont été réalisés par Clair Obscur Productions  

 

 

La décoration florale du Centre Culturel des Roches est assurée  
par le fleuriste « Le Coucou Fleuri ». 

 

 

 

Le concours photo « J’Affiche mon Fair Play » 

A l’occasion de cette campagne Fair Play, le Panathlon Wallonie-Bruxelles a invité l’ensemble des clubs sportifs 

de la Ville de Rochefort à afficher son Fair Play en se prenant en photo devant la banderole « Le Fair Play est un 

Sport ». 

Un tirage au sort a été organisé durant la soirée de remise des prix du 15 mars, et les clubs désignés se sont vus 

remettre un bon d’achat auprès de nos partenaires Idémasport et Sportex Team. 

 

 

 

 

 

Notre partenaire : DELEN Private Bank 

 

 

  

http://www.google.be/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwjF9siS6cHSAhUDPRQKHauIAFYQjRwIBw&url=http://www.rochefort.be/loisirs-et-tourisme/Se_divertir/CCR&psig=AFQjCNHNuYmZPb3fZMEQgDDGSqyRZfbhiQ&ust=1488887725371999
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Paul De Winter, Président du Conseil d’administration de Delen Private Bank  

  « Nous avons  délibérément choisi de soutenir l’association Panathlon Wallonie-Bruxelles car celle-ci s’investit 

en faveur de tous les sports et sportifs et vise essentiellement la réalisation d’objectifs éthiques. Le Panathlon 

soutient les traditions du Fair-Play, de la discipline et de l’engagement. Comme gestionnaire de patrimoine, Delen 

Private Bank partage les mêmes valeurs. En bon père de famille, nous nous engageons à enregistrer une 

croissance constante et durable dans le respect du passé tout en nous tournant vers l’avenir. Grâce à l’engagement 

passionné de nos équipes, la Banque a pour credo, dans la plus grande transparence, une approche à long terme 

et la protection du patrimoine. Ce faisant, nous nous efforçons de repousser continuellement nos limites pour 

progresser. Les différents Awards qui nous ont été attribués à plusieurs reprises couronnent notre dynamisme et 

notre expertise. Depuis peu Delen Private Bank renforce ses liens avec le golf en s’engageant dans un partenariat 

avec le jeune golfeur belge talentueux Thomas Pieters.  Les deux partenaires sont unis par des valeurs communes. 

Sur le terrain, la concentration et le calme se conjuguent pour équilibrer le mouvement et la pensée. Intégrité, 

Fair-Play et éthique sont des valeurs clés sur lesquelles le golf et Delen Private Bank se rejoignent parfaitement. 

Le partenariat solide avec le jeune Thomas Pieters cadre idéalement avec la vision à long terme de Delen Private 

Bank.  Nous encourageons tous les sportifs qui veulent obtenir de beaux résultats à faire preuve du même 

enthousiasme et de la même constance dans l'effort. Et c’est la raison pour laquelle Delen Private Bank a souhaité 

s’associer, cette année encore, au Prix Fair-Play Panathlon, et plus précisément au Trophée récompensant le 

‘Projet Fair-Play’.» 

 

En 2017, le Fair Play n’attend que vous ! 

Appel à candidatures pour les Prix du Fair Play 2017 
 

Sportifs, parents, supporters, arbitres, dirigeants ou journalistes…  
aidez-nous à récompenser les sportifs Fair Play ! 

 
 

 

 

              

 

Tous ensemble, agissons pour le Fair Play ! 

  

Si vous avez assisté ou pris connaissance d’un acte de Fair Play qui se serait déroulé sur nos terrains de 
sport en début de cette année 2017, vous pouvez d’ores et déjà nous envoyer quelques lignes 
d’explication et le nom du/ des candidat(s) à l’adresse mail info@panathlon.be ou par voie postale au 
5, avenue du Col Vert à 1170 Bruxelles.  

Ces actes de candidatures rentreront en ligne de compte pour les prix Panathlon 2017…  

mailto:info@panathlon.be
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Présentation et objectif 

Emanant d’un mouvement international, le Panathlon Wallonie-Bruxelles, né en novembre 2003, ne poursuit 

qu’un seul et unique objectif : redonner au sport ses plus belles couleurs en diffusant et en promouvant, 

principalement auprès des jeunes générations, ses plus belles valeurs que sont le Fair Play, le respect, la solidarité, 

la fraternité ou encore l’amitié. Un objectif ambitieux qui ne pourra se réaliser qu’en partenariat avec les autres 

acteurs du monde sportif et sociétal. 

Un réseau étendu 

Soutenu par le Comité Olympique et Interfédéral Belge (COIB) et l’ensemble des Interfédérales du sport 

francophone, le Panathlon Wallonie-Bruxelles est aujourd’hui considéré comme une plate-forme de référence 

pour toutes les questions et problématiques liées à l’éthique sportive. 

Outre un réseau de membres sans cesse grandissant et composé d’une centaine d’institutions sportives et 

citoyennes, l’association peut également compter sur le soutien ponctuel d’organes de presse, d’institutions 

publiques et parapubliques, ou encore d’associations ou d’organismes issus de la société civile. Elle doit aussi 

incontestablement sa dynamique grâce à l’aide des Régions bruxelloise et wallonne et de la Fédération Wallonie-

Bruxelles. 

 

Pour un activisme du Fair Play 

Convaincu de l’importance de ces relais sur le terrain, le Panathlon met un point d’honneur à mettre à la 

disposition de tous ses partenaires l’ensemble de ses outils et de ses opérations, et à les accompagner dans la 

mise en œuvre de leurs campagnes de promotion du Fair Play sur leurs terrains. 

Grâce à ces relais et ses actions adaptables par tous, le Panathlon est fier d’être présent sur tous les terrains de 

sport, au cœur des écoles et de la cité, et ce, près de 700 jours par an.   

 

Missions 

Pour ce faire, le Panathlon Wallonie-Bruxelles a conçu et développé de nombreuses opérations qui se composent 

d’outils éducatifs et de matériel de sensibilisation et d’information. Ces actions s’organisent autour de 3 axes forts 

de notre société :  

 Le Sport : pour que le Fair Play redevienne l’état d’esprit de tous les sportifs ; 

 L’Enseignement : pour que les valeurs d’éthique sportive soient comprises comme une réelle 

composante de l’éducation des jeunes ; 

 La Citoyenneté : pour utiliser au mieux les valeurs du sport comme vecteur de diffusion des valeurs 

sociétales. 

 

L’association se veut également proactive et réactive en matière de communication en informant régulièrement 

les pouvoirs publics, les leaders d’opinion, la presse et les médias.  

Le Panathlon Wallonie-Bruxelles 



11 
 

Des soutiens incontournables 

Le Panathlon Wallonie-Bruxelles ne pourrait pas mener un tel programme d’actions sans le soutien d’institutions 

ou d’entreprises qui sont sensibles à la cause qu’il défend et qui croient en la crédibilité de ses opérations.  

Qu’ils soient ponctuels ou réguliers, financiers ou sous forme d’une aide en termes de communication, de 

visibilité, de matériel ou d’expertise, ces soutiens s’avèrent incontournables et témoignent de la confiance que 

ces institutions  accordent au Panathlon Wallonie-Bruxelles. 

En voici une liste non exhaustive :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des relais internationaux prestigieux 

Depuis de nombreuses années, le Panathlon Wallonie-Bruxelles est reconnu et plébiscité par les grandes 

instances sportives internationales, tant pour le caractère innovant de ses activités que pour la qualité et la 

diversité de ses campagnes de communication. L’association fait désormais partie d’un réseau européen et 

international influent, particulièrement actif dans la défense et la promotion des valeurs du sport. Ces relais 

internationaux permettent de porter encore plus haut et fort les valeurs que le Panathlon Wallonie-Bruxelles 

défend au quotidien.  
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Note à la rédaction : Toutes les photos sont libres de droit. 

 

Pour plus d’informations:  

Philippe HOUSIAUX, Président 

Anaïs DEBRAECKELAER, chargée de communication     

anais@panathlon.be  

Tél: +32(0)2/423.51.85 

 

Pour suivre notre actualité : 

www.panathlon.be 

www.facebook.com/PanathlonWB 

     Contacts 

mailto:anais@panathlon.be
http://www.panathlon.be/
http://www.facebook.com/PanathlonWB

